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Les enfants, heureux d’être les
acteurs des Brandons de Moudon
CORTÈGE Samedi
à 15 h 32, plus de
300 enfants
participeront au
cortège des
Brandons qui leur
est réservé.

A l’image de plusieurs collè-
gues, Béatrice Haas, institutrice
au collège des Charmilles, à Mou-
don, s’implique avec plaisir dans
la préparation des costumes que
ses élèves de première et
deuxième année porteront aux
Brandons.

Sa motivation est à rechercher
dans l’attachement qu’elle porte à
la contrée et ses traditions:
«D’abord, j’aime cette fête et
d’autre part j’imagine mal qu’on
puisse habiter une région sans
participer aux activités qui s’y
déroulent.»

Comme ses collègues, Béatrice
Haas accompagnera ses élèves sa-
medi pour les amener au cortège,
les faire défiler et les remettre à
leurs parents à la fin de la mani-
festation. L’institutrice ajoute que
sans l’implication des institutrices
dans la préparation des costumes
et le déroulement du cortège, bien
des enfants n’en seraient que
spectateurs au lieu d’en être les

acteurs, souvent par manque
d’engagement des parents.

Les costumes et accessoires
sont confectionnés depuis le mois
de janvier, dans le cadre des deux
heures hebdomadaires consacrées
aux activités créatrices (ACM).
Les décorations sont comme de
coutume en relation avec le
thème général des Brandons qui
cette année s’inspire des îles enso-
leillées et de la mer toujours
bleue.

          Jean-Daniel Fattebert

Béatrice Haas (à gauche), maîtresse de classe et Monique Bucher, maîtresse ACM
confectionnent avec les élèves les costumes et accessoires portés au cortège de samedi.
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Une colonie avenchoise à Bâle
MUBA Avenches se lance à la con-
quête de Bâle. Une colonie de 270
mètres carrés s’étend depuis une
semaine en territoire rhénan. La
cité et son district sont les invités
d’honneur de la Muba, la plus im-
portante foire commerciale de
Suisse. Les Broyards se sont offert
une entrée en matière remarquée
lors de la journée inaugurale, avec
la visite sur le stand de Micheline
Calmy-Rey, présidente de la Con-
fédération. D’ici à dimanche, plus
de 300 000 visiteurs devraient
sillonner les halles d’exposition,
beaucoup fouleront le gazon syn-
thétique du stand avenchois. Très
coûteuse, cette opération de mar-
keting inédite donne déjà des ré-
sultats intéressants.Suite en page 5

Lors de sa visite sur le stand d’Avenches, la présidente de la Confédération, Micheline Calmy-Rey, s’est vu
remettre une arène romaine en chocolat par Michel Doleires, directeur d’Avenches Tourisme. Les autorités
avenchoises ont profité de l’occasion pour inviter l’élue à assister au Festival d’opéra.

Jean-Paul GUinnard

Jean-Daniel Fattebert
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L’Egratigneur
Si vous avez rencontré ces der-

niers jours l’un ou l’une candi-
dat(e) broyard(e) au Grand Con-
seil vaudois, vous aurez constaté
comme moi que la sérénité de
façade laisse place à une réelle
nervosité, si on gratte un peu.

L’un d’eux qui me déversait sur
le gilet son trop-plein d’incertitu-
des aurait souhaité connaître
avant l’heure si les citoyens
d’Avenches allaient voter pour le
député Vert de Vucherens et, à
l’inverse, si les radicaux moudon-
nois soutiendraient en priorité le
candidat sortant de la Basse-
Broye ou leurs poulains locaux?
Et d’autres questions croisées du
genre.

A ce jeu-là, une diseuse de
bonne aventure y perdrait sa
boule de cristal. Je me suis donc
tourné vers la rassurante voix du
peuple, à l’heure turbulente de
l’apéritif.

- A ton avis, lesquels vont sortir
les premiers?

- Hubert et Pierrot, leurs épou-
ses préparent le repas pour midi
pile et ils ont intérêt à être ponc-
tuels.

- Pas les premiers du bistrot; les
premiers aux élections.

- Excuse-moi, j’étais ailleurs.
Malgré la montée de Bayrou, moi
je vois quand même Sarko et Ségo
au second tour, tu crois pas?

- Noooon, les élections chez
nous, dans la Broye, dimanche
qui vient.

- Ah! Parce qu’il y a des élec-

tions dans la Broye. Pour élire
qui, les délégués à la Coreb?

- Mais non, tu sais bien que
dans ce cas, ça se passe dans
l’intimité de la famille. Je veux
parler de l’élection de huit dépu-
tés au Grand Conseil pour repré-
senter à Lausanne le nouvel ar-
rondissement Broye-Vully.

- Huit d’un coup… Dis, ça fait
pas un peu trop pour l’étroite
bande de Gaza qui nous a été
attribuée?

Là, j’ai laissé tomber le sujet.
Avec en tête toutefois un profond
sentiment de reconnaissance pour
les quarante candidats qui se sont
sacrifiés sur l’autel régional de la
démocratie.

Plus particulièrement pour les
trente-deux qui seront sur les
dents dimanche soir, faute d’être
suffisamment connus pour méri-
ter de porter à Lausanne les soucis
de la population broyarde. J’ai
pensé aussi à leurs conjoints, con-
traints de ramasser les miettes
d’une brillante carrière politique
lâchement étouffée dans l’œuf.

Si je devais me permettre un
conseil tout à fait privé aux con-
solatrices et consolateurs de can-
didats(es) déçus(es), je leur dirais
d’user de cette affirmation banale,
certes, mais qui pourtant me pa-
raît bien adaptée à la situation:
«Sèche tes larmes, de toute façon
ils ne te méritaient pas!»

Ça ne mange pas de foin et ça
peut être vrai.

          Jean-Daniel Fattebert
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